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PARIS ET RÉGION PARISIENNE 

 
Groupe de travail : Groupe Cartel de lecture du séminaire de Lacan : « Les écrits techniques de Freud » 
A voix hautes : 
Nous travaillons tous les troisièmes jeudis du mois à Paris 9ème ou 4ème suivant les mois.  
De 19h30 à 22h00, des lectures à voix hautes de ce séminaire de Lacan suivies d’échanges nous permettant 
d’associer, de « jouer » aux archéologues en pantalons solides ; le groupe se nomme du coup « Le sarouel de 
Lacan » (pantalon en arabe, et pantalon que portent les archéologues en Afrique…) comme paronomase du mot 
cartel. 
Le groupe est complet. 
Contacts : Gilles Bénard - 06 62 72 39 79 et Camille Bourguignon – 07 81 57 65 30 
Groupe fermé. 
 
Groupe de travail : Le traumatique en partage, clinique des contextes traumatogènes. 
Le séminaire que nous avons conduit dans le cadre de la SPF de 2019 à 2024 (Le traumatique en partage, de 
l’ordinaire à l’extrême) nous a permis de distinguer différents types de contextes traumatogènes, et de travailler 
une pensée clinique prenant en compte les contextes où le sujet peine à advenir en tant que Je (influence du 
contexte sur sa construction psychique). 
Il s’agit de contextes : familiaux et transgénérationnels ; culturels et multiculturels ; idéologiques très 
contraignants ; socio-politiques totalitaires ; de guerres et crimes de masse contre l’humanité ; enfin de certaines 
évolutions de l’anthropocène, y compris contemporaine. Là où règnent en général des degrés de déni, rejet, 
forclusions, omerta. 
Le groupe de travail repose depuis l’an passé sur l’accompagnement collectif de présentations par les 
participants de situations cliniques sous-tendues par une écoute analytique (ouverte à la pluridisciplinarité) 
évoquant des contextes traumatogènes, et tendant à aider les patients à faire évoluer ces situations, ou à s’en 
dégager du mieux possible. Travail du cadre et du transfert-contretransfert nécessaire.  
Nous échangeons sur nos repères théoriques et pouvons inviter des collègues ou auteurs dotés d’expériences 
dans de tels contextes. Sans contourner la question du partage entre patients et analystes dont les effets peuvent 
être intéressants et féconds. 
Nous restons au plus près d’une clinique actuelle, des nouvelles pathologies et des liens à de « nouveaux » 
accompagnements compatibles ou risquant de faire entraves au processus analytique.  
Rythme : 1er lundi du mois en soirée, à partir de novembre 2025. Sauf décision collective autre.  
Toutes les sessions seront en visioconférence ; certaines en présentiel dans un local parisien que nous trouverons 
très probablement.  
Pour s’inscrire : m’adresser un mail ou me téléphoner si vous participiez au séminaire,  
Pour les nouveaux inscrits, me téléphoner et préparer une courte présentation de votre activité et intérêts pour 
ce groupe.  
Contact : Corinne Daubigny (Membre adhérente praticienne, SPF) - 06 86 65 16 06 
corinnedaubigny@orange.fr 
Groupe ouvert 
 
Groupe de travail : Lecture des séminaires de Lacan : 
"Nous poursuivons notre lecture des séminaires de Lacan. Cette année nous terminerons Le Transfert, et 
entamerons L'Identification. La lecture est mise en regard avec nos pratiques analytiques. D’autres textes, 
théoriques ou littéraires, des films, des tableaux, etc., viennent à l’occasion questionner et enrichir nos réflexions. 
Le groupe se réunit une fois par mois le samedi dans l'est parisien ou proche banlieue. Nous sommes au complet 
cette année.  
Participants : Laure Bergeron, Aline Cez-Caccia, Pascale Doré, Sylvie Gauliard, Damien Taburet 
Contact : Pascale Doré - 06 09 06 48 84 
dore.pascale@gmail.com 
Groupe fermé 
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Groupe de travail. Groupe de lecture : 
Initié il y a quelques années, notre groupe de travail s’est dans un premier temps formé à partir de nos propres 
préoccupations cliniques et théoriques avec pour appui la lecture de textes de Gisela Pankow, Massud Khan, 
Joyce Mac Dougall et Marilia Aisenstein. 
La littérature et le cinéma, deux thèmes qui ont souvent émaillé nos discussions, ont ensuite pris place pendant 
une année dans notre groupe avec pour pierre d’angle la lecture de l’Interprétation du rêve de S. Freud, la 
nouvelle rêvée d’Arthur Schnitzler et le film Eyes Wild Shut de Stanley Kubrick. 
Toujours attentives aux résonances de ces textes et ces œuvres artistiques avec nos pratiques, nous avons choisi 
cette année de revenir au plus près de nos cliniques respectives, en institution et en cabinet. A chaque rencontre, 
l’expérience restituée nous invite à réfléchir sur de possibles tentatives de médiation et sur la dynamique créée 
avec le sujet, que ce soit par l’art ou tout autre dispositif créatif. Un éclairage théorique viendra nourrir notre 
discussion au gré de nos lectures respectives.  
Nous nous retrouvons une fois tous les mois et demi, le vendredi chez l’une d’entre nous. 
Contacts : 
Nathalie Deslions (nathalie.deslions@yahoo.fr) 
Alexandra Dupuy-Liri (lirialexandra@gmail.com) 
Fabienne Gallouin-Renaud (f.renaudconsultant@gmail.com) 
Edith Grillon (edithgrillon@aol.com) 
Nadia Hassine (nadia.hassine@free.fr) 
Groupe fermé. 
 
Groupe de travail : 
Pour l’année qui arrive, nous mettons en suspens la lecture de Ferenczi pour tenter de penser les forces de 
déliaison à l’œuvre dans notre monde, la destructivité, la haine, la guerre, le génocide, en nous appuyant sur le 
concept éclairant développé par Nathalie Zaltzman : La pulsion anarchiste. 
Nous cheminerons pas à pas dans la lecture de son livre « De la guérison psychanalytique » en suivant les 
digressions qui s’imposeront.  
Le groupe est composé de : Christel Denolle, Antoine Furet, Sonja Saurin- Foco , Véronique Léna  
et Naïma Grangaud. 
Groupe fermé 
 
Groupe de travail : Autour du concept de contre-transfert : 
Nous poursuivons notre groupe de travail autour du concept de contre-transfert.  
Le travail des années précédentes nous a amené à nous pencher sur de nombreux articles en référence à ce 
thème et à son histoire. 
Après avoir suivi une lecture chronologique et exhaustive, nous nous proposons cette année de nous pencher sur 
quelques articles clés sur le thème du contre-transfert pour les articuler, les confronter à notre propre clinique 
dans une perspective théorico-clinique. 
Ce groupe s’adresse aux collègues ayant une pratique analytique ; ce n’est pas un groupe de contrôle.  
Participants : Nathalie Deslions, Stéphanie Garcia, Shirley Leong, Florence Tessarech, Jean-Louis Henrion 
Nous nous réunissons, une fois par mois, le mercredi en début d’après-midi à mon cabinet (Paris 10ème). 
Contact :  Jean-Louis Henrion - jeanlouis.henrion@gmail.com - 06 16 32 04 71 
Groupe ouvert. 
 
Groupe de travail : Groupe clinique sur le prénatal à partir des concepts développés par Tamara Landau : 
En s’appuyant sur la diversité de nos cliniques (travail avec les nourrissons et leurs parents, cures d’enfants 
et d’adultes, entretiens avec des couples), nous allons poursuivre nos recherches sur les liens entre vie fœtale et 
expérience analytique. Nous travaillerons au repérage des dimensions transférentielles archaïques et 
les articulerons avec les notions de fantasmes originaires, enclave, relation fusionnelle inconsciente, 
signifiants corporels ou encore impensé.  
Nous nous rencontrons le troisième mercredi de chaque mois. 
Contacts : Hélène Viennet, helene.viennet@gmail.com et François Lamour, lamourfrancois@yahoo.fr 
Groupe fermé 
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Groupe de travail : De l’effacement des traces jusqu’à… la folie ? 
Tout l’inconscient ne consiste pas dans le refoulement, a dit et redit Freud.  
Au fil des ans, nos cliniques respectives nous ont amenés à mesurer combien la réactualisation pendant la cure 
d'un effondrement psychique advenu à une époque très précoce en raison d’une défaillance massive du 
Nebenmenschs, en l’absence donc du sujet et sans témoin, exigeait du psychanalyste une compétence très 
particulière consistant en une écoute profonde des deux corps en présence.  
En effet, c’est par le biais de leur corps que les patients les plus profondément atteints signifient à l’analyste 
l’existence d’une détresse non accueillie, non entendue, par conséquent non inscrite psychiquement et mise en 
dépôt sous forme d’affects gelés et/ou retranchés dans leur inconscient non refoulé.  
Quand le patient s’adresse à son analyste depuis cet archaïque-là, l’analyste s’en trouve informé par ces propres 
réactions corporelles. Pour réceptionner cet appel, il doit autoriser l’empiètement de son psychisme par des 
manifestations non verbales du patient, ne pas craindre les réactions de son corps à ces productions.  
Contrairement aux souvenirs susceptibles de remémoration, relevant au registre primaire du fantasme et 
secondaire des mots (mémoire explicite), les expériences de la prime enfance, dont tout traumatisme précoce, 
sont enregistrées dans la seule mémoire disponible au tout début de la vie — la mémoire implicite émotionnelle 
(Mauro Mancia). Celle-ci engrange les premières empreintes du réel, c’est-à-dire les impressions sensorielles avec 
leurs affects attenants, lesquelles impressions ne peuvent ni être conscientisées ni produire de souvenirs, elles 
peuvent seulement faire l’objet d’une construction en analyse (Freud), voire d’une co-construction. 
Il est désormais largement reconnu que le langage du corps « entend » parfois mieux que le langage des mots 
(André Carel, Régine Prat). Grâce à un certain état de perméabilité, de transparence psychique que l’analyste 
laisse s’installer en lui en levant temporairement la barrière de son propre refoulement primaire, il peut accueillir, 
reconnaître et explorer ces éléments archaïques enkystés (représentations de choses en termes freudiens ou 
éléments bêta de Bion), projetés en lui par le patient (projection identificatoire) ; il procède à leur détoxification 
(fonction alpha, Bion), à leur « réchauffement », au niveau de son préconscient puis les restitue au patient sous 
une forme assimilable (éléments alpha, Bion), du moins partiellement. Cependant, il arrive que, pour faire ainsi 
objection au négatif pulsionnel destructeur du patient, l’analyste soit amené à modifier conséquemment le cadre. 
Nous poursuivrons cette année notre étude des registres les plus précoces du psychisme humain en nous référant 
aux élaborations de : 
Florence Guignard, concernant la différenciation fondamentale entre le maternel primaire et le féminin primaire 
(Épître à l’objet, Puf, 1997, et À l’écoute du développement de la pensée humaine, érès, 2024),  
René Roussillon, relativement au narcissisme (Le narcissisme : vers une évolution de la théorie psychanalytique, 
érès, 2025),  
Michael & Batya Shoshani, par rapport au narcissisme et aux perversions. (La Démesure érotisée. Sur quelques 
défis techniques posés par le narcissisme et les perversions, Ithaque, 2025), et de Moses & Eglé Laufer, à propos 
du travail de remaniement des registres primaire et archaïque à l’adolescence en vue de la maturation psychique 
vers une personnalité adulte (Adolescence et rupture du développement. Une perspective psychanalytique, Puf, 
1989). 
Écrits auxquels viendront s’ajouter en cours de route des textes non prévus mais toujours bienvenus… 
Les rencontres de cette onzième saison de notre Groupe débuteront en novembre et auront lieu, comme les 
précédentes, le 3ème lundi du mois, de 10h30 à 12h30, à mon cabinet dans le 20ème.  
Nous pourrions éventuellement accueillir un/une analyste confirmé/e intéressé/e par notre approche. 
Contact : Malgorzata Maliszewska - 07.67.45.49.92 - m_maliszewska@hotmail.com 
 
Groupe de travail : Lecture des textes de Mélanie Klein : 
Je propose un groupe de travail dans lequel nous lirions ensemble les textes de Mélanie Klein, de préférence de 
manière chronologique, ce qui nous permettra de suivre l’évolution de sa pensée et de l’articuler à d’éventuelles 
situations cliniques auxquelles ce travail nous ferait penser.  
Contact :  Meryem Nizard : 06 07 32 04 52 - meryem.nizard@wanadoo.fr 
Groupe ouvert. 
 
Groupe de travail : Groupe de lecture du séminiare de Lacan, livre VIII. Le transfert : 
Le groupe se réunit un mercredi toutes les trois semaines (Paris 12e). Le groupe est fermé. 
Participants : Myriam Brochard, Naïma Grangaud, Rafaele Pelleau.  
Contact : Rafaele Pelleau - 06 63 96 65 94 
Groupe fermé. 
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Groupe de travail : Lecture des séminaires de  Lacan : « Les formations de l’Inconscient » : 
De longue date, nous poursuivons la lecture des séminaires de Lacan.  
Depuis l'an dernier, nous poursuivons "Les Formations de l'Inconscient".  
Nous échangeons et travaillons à partir de nos difficultés, nos découvertes, notre clinique, les auteurs ou 
références proposés par Lacan, et/ou par l'une de nous. 
Nous nous réunissons un samedi après-midi par mois. 
Contacts : Marie-Ella Romani Indekeu - 06 65 64 79 10 - me.indk@gmail.com  
Et Nicole Pellerin - nicolepellerin78@gmail.com 
Groupe ouvert. 
 
Groupe de travail/recherche: « Penser avec Wilfred BION une transmission clinique » : 
Les situations de trauma qui mettent en avant le réel avec son lot de violences, la clinique de la réanimation, mais 
pas seulement, mettent à mal notre capacité de penser. Nous expérimentons avec la lecture des séminaires de 
Wilfred Bion notre capacité à poursuivre une action vivante. Avec l’objectif de continuer à étayer une 
transmission clinique nous prévoyons de poursuivre la lecture des séminaires de Wilfred Bion.  
Le groupe se réunit le 3e mardi du mois au local d’AML : 19 rue Tournefort, 75005 Paris.  
Contacts : Hélène C. Priest, 06 13 05 66 95 - Marie-Noële Gauthier, 06 78 79 75 59 
Groupe fermé 
 
Groupe de lecture : Freud et Lacan – Lacan et Freud ! 
Notre groupe s’est constitué pour participer aux journées des affiliés de la S.P.F. de sept-octobre 2008, dont le 
thème était : « La pulsion dans la cure ». 
 Ayant souhaité continuer à travailler ensemble sur ces questions, nous avons d’abord fait une lecture de "Le 
moi et le ça".  
Nos réflexions nous ont conduit à lire le séminaire X de Lacan "L’angoisse". Nous venons de terminer la lecture du 
séminaire IV "la relation d’objet". Une question nous avait conduit à lire les chapitres qui concernent la place du 
mythe et le petit Hans. Nous avons alors continué à explorer ce séminaire, à le "labourer" dans tous les sens. Le 
covid a interrompu nos réunions mais pas notre travail. Ça nous a donné le temps, et le désir, de relire 
systématiquement les textes de Freud que Lacan relit dans ce séminaire. Nous y avons fait quelques découvertes 
et fait l’expérience de l’importance et la nécessité de nos lectures de Freud. Pas de Lacan sans Freud !  
Nous allons continuer en ce sens avec le séminaire XI "Les quatre concepts fondamentaux de la psychanalyse". 
Contacts : Françoise Baldé - 06 32 31 69 18, Marie-France Poulet-Goffard, Henri Poulet-Goffard, Hélène Priest. 
Groupe fermé. 
 
Groupe de travail : Lectures et pensées autour du Malaise dans la culture : 
Nous nous réunissons tous les deux mois environ autour de la traduction de Dorian Astor commentée par Pierre 
Pellegrin (Garnier Flammarion, 2010) du Malaise dans la culture. 
A partir d’un échange sur un ou plusieurs chapitres du Malaise dans la culture, nous agrémentons nos rencontres 
des effets de nos explorations vers des lectures ou toute autre source en lien avec le texte, les thématiques qu’il 
aborde, les questions qu’il pose et qu’il nous pose aujourd’hui : des travaux récents et pensées actuelles de 
sociologues, anthropologues, philosophes, psychanalystes, historiens, etc. qui nourrissent nos réflexions 
personnelles. 
Participants : Alexandra Dupuy-Liri - 06 73 68 77 44, Aude Guérit, Sandra Hueber, Laurence Kunovsky,  
Béatrice Mignard, Bruno Secchi 
En alternance au local et par zoom. 
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Groupe de travail : lecture des textes courts de Freud : 
Est envisagée une lecture des textes courts de Freud choisis soit en fonction des intérêts des participants soit 
dans un ordre chronologique. Une liste exhaustive en sera fournie dès la première réunion de travail. Il s'agira de 
présenter chacun.e à notre tour les points forts d'un texte et d'en faire une lecture qui nous puisse à la fois nous 
permettre de revenir aux concepts freudiens fondamentaux et de tisser des liens avec notre pratique analytique. 
Ces textes présentent l'intérêt d'être cliniques et brefs et ainsi, de nous offrir la possibilité de balayer un 
ensemble de problématiques toujours d'actualité. 
La lecture est possible en allemand et/ou en français. 
Le groupe se réunira au 56 rue de la Roquette, 75011 Paris.  
Contact : Cécile Babel - 06 60 05 72 31. 
Groupe Ouvert. 
 
Groupe de travail : Clinique infantile en libéral : 
Notre groupe de travail prend sa source dans l'Atelier que nous avions tenu pour les journées du colloque de 
2018 de la SPF sur le travail avec les parents des enfants suivis en analyse en libéral. Ce que nous perpétuons dans 
nos cabinets devient d'autant plus précieux que nous devenons des ilots de préservation d'une écoute qui place le 
savoir du côté du patient et non en provenance de l'électrode ou du protocole. Cette qualité d'écoute nous paraît 
d'autant plus importante qu'elle se raréfie. En effet aujourd’hui, les enfants sont devenus "des partenaires", 
considérés comme des égaux de leurs parents, embrouillés également dans la construction de leur identité 
sexuée, au point que les différences de générations et de sexes soient mises à mal, même si les tourments de 
l'Œdipe sont encore des repères utilisables. Nous continuons d'interroger la clinique contemporaine, grâce au 
travail en commun, à partir des cures exposées par les participantes du groupe. 
Notre groupe se réunit 4 fois par an. 
Participantes du groupe : Camille Bourn, Servane Legrand, Hélène Olomucki, Léa Sand, Virginie Vaysse 
Contact : Léa Sand, 116 rue du Chemin Vert 75011 Paris. Tel : 01 48 06 16 50 
Groupe fermé 
 
Groupe de travail : Théorie et pratique analytique : Le cadre et ses effets : 
Avec la notion de RÉSISTANCE et la découverte du TRANSFERT, Freud propose la Méthode Psychanalytique et 
spécifie quelques règles et recommandations.  
Si l'inconscient s'actualise dans le transfert, il faudrait organiser la cure pour que l'analyse du transfert soit 
possible. 
Freud invente donc un dispositif (divan, honoraires, séances manquées ...) à partir de la Règle Fondamentale, 
l'association libre et l'attention flottante. 
L'idée de cadre déjà présente chez Freud est formalisée et théorisé plus tard avec D.W.Winnicott et José Bleger. 
Cette notion de cadre est utilisée par les analystes comme une évidence alors que le cadre correspond à la 
conception que chaque analyste a de la psychanalyse et par conséquent l'idée qu'il se fait de son activité. 
Le cadre est donc une conséquence et non pas un principe vide de sens. 
Freud invente un décor pour que l'analyse du transfert soit possible. 
Nous nous proposons d'interroger les effets de ce dispositif ainsi que "les" théories qui les soutiennent à partir de 
nôtre pratique et des lectures qui les vont nourrir nos échanges. 
Les prochaines réunions auront lieu : 
Samedi 10/05 de 14h à 17h 
Samedi 28/06 de 14h à 17h 
Pour participer nous contacter 
Contacts : Françoise Adriansen et Liliane Concevoy - 06 63 70 99 89 
Groupe ouvert. 
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Groupe de travail :  Le bébé à l’épreuve de la psychanalyse. L’observation du bébé selon Esther Bick. 
Ce groupe de recherche entre dans sa 8ème année. Il s'appuie sur le matériel de l'observation faite par moi-
même lors de ma formation à l'Observation du bébé selon la méthode Esther Bick, a raison d'une observation par 
semaine durant une heure, dans son cadre de vie familial, et ceci durant les deux premières années de la vie de 
Flore. 
Nous avançons pas à pas, au rythme de Flore et de sa maman. 
En lien avec la pensée psychanalytique, à l'affut des « premières fois, et des répétitions » repérées dans ce tissu 
relationnel bébé-maman-famille, cette observation est l'occasion exceptionnelle : 
• – de voir comment un bébé se développe au sein de son environnement, 
• – de se connecter avec des ressentis en lien avec l'expérience archaïque, 
• – de penser autour des expériences physiques-tonico-émotionnelles et inter-relationnelles maman-bébé, 
• – de rêver et de réfléchir la construction de l'appareil psychique de l’être humain, 
• – d'assister en direct au délicat et formidable travail de la différenciation. 
Cette année Flore aura 10 mois passés. 
Au sein des siens, ses parents, ses 3 grands frères, elle a fait ses 3 premiers pas. Elle mixte entre le 4 pattes, se 
tenir seule au canapé, se déplacer latéralement, saisir son trotteur, le pousser, le tirer, et lâcher la main de sa 
maman qui la stimule régulièrement à cette acquisition depuis ses 8 mois 1/2. 
Aux côtés de sa mère, elle travaille à la permanence de l'objet et à la séparation. 
Elle manipule avec plaisir et tonicité non seulement les objets à sa portée, mais ceux qu'elle convoite et va 
maintenant chercher à son initiative. 
L'Espace s'agrandit pour Flore. 
Ouvert, notre groupe accueille toute personne souhaitant suivre et penser avec nous l’étonnante aventure que 
représente l’observation des interpénétrations psychiques d’une relation maman-bébé-famille. 
Le groupe a lieu au local et sur zoom pour les personnes en province, aux dates suivantes : 
30 septembre 2025, 25 novembre 2025, 27 janvier 2026, 24 mars 2026, 26 mai 2026, 23 juin 2026 
Groupe ouvert. 
 
 

GRENOBLE 
 
Groupe de travail : Groupe clinique : 
Le travail clinique permet à chacun – en toute confidentialité - de déposer le récit d’une situation qui le 
questionne dans le cadre de sa pratique. « S’entendre dire » favorise une mise à distance.  
Les retours des collègues praticiens ouvrent d’autres questionnements, proposent des pistes d’analyse, 
contribuent à un déplacement du regard sur la situation proposée.  
Nous pourrions instaurer un tour de rôle pour occuper la place de « garant » de la séance ; le garant régule les 
interactions si besoin, sa position interne/externe au groupe propose une écoute singulière du récit et de ses 
résonnances.  
Rythme des rencontres : une fois par mois et demi. Un calendrier sera établi avec les participants. 
Le jeudi 19h30-22h00. 
Première réunion :  
Lieu : 5 rue Vicat 38 000 Grenoble 
On s’inscrit en prenant contact avec l’une de nous. 
Contacts : Edith Béguin, 5 rue Vicat 38000 Grenoble - tél. 06 78 02 76 32 
edithm.beguin@gmail.com 
Avec : Myriam Germain, 5 rue Vicat 38 000 Grenoble, tél. 07 86 15 73 02 
myriam.germain2@wanadoo.fr 
Groupe ouvert. 
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Groupe de travail : Les états limites et la pratique psychanalytique : 
La notion d’état limite est apparue au cœur-même de la pratique psychanalytique.  
Il y a eu prise en compte de ses limites et remise en cause des références de la méthode première : la libre 
association, l’interprétation comme seul acte, l’attention flottante et le névrosé en tant que modèle d’analysant. 
Ainsi parallèlement au paradigme de la cure-type se mettait en place un autre modèle, de travail analytique 
également. Ferenczi en a été le premier artisan. C’est pourquoi dans cette première année de notre groupe de 
travail nous avons interrogé ses élaborations. Par la suite Winnicott a proposé une nouvelle conception de la cure 
: « ce n’est pas seulement un temps d’interprétation ou de relecture du passé. La relation entre patient et 
analyste prend toute sa valeur dans l’‘’ici et maintenant ‘’, puisque c’est une nouvelle page de vie et relation 
interhumaine qui se joue » (1). Ce qui remet la parole au centre de la relation psychanalytique, son pouvoir, sa 
richesse et sa qualité d’objet d’échange. Dans cet espace transitionnel, elle trouve sa créativité, son inventivité. 
Elle accueille, propose, soutient, dénomme. Comment les théories rendent-elles compte de cette opérativité, 
comment l’inspire-t-elle ? 
 S’agit-il d’un autre paradigme pour la psychanalyse où l’analyste ne serait plus seulement archéologue mais aussi 
architecte ? Comment s’articulent alors au cas par cas ces deux dimensions ? 
Le livre de Bérengère de Sernaclens « Le défi des états limites » nous a permis d’avancer. Se référant à des 
travaux de psychanalystes de la mouvance de la Société de Psychanalyse de Paris, cet ouvrage se centre autour de 
la question : comment du matériel inconscient non symbolisé, qui se manifeste par des passages à l’acte, des 
troubles psychosomatiques, des éprouvés de chaos affectifs, de déshérence …de quelle façon peut-il être 
introduit dans la parole ? Comment un processus de subjectivation bloqué dans un stade précoce peut-il être 
remis en marche ? A cet abord par les questions de la pratique succède, dans le temps présent de notre travail, un 
abord par la question de la structure. C’est ce que réalise   des auteurs inscrits, eux, dans la suite de 
l’enseignement de Lacan : Jean Pierre Lebrun, Roland Chemama en particulier.  
Il y aurait eu opération de la métaphore paternelle, mais elle se serait effectuée de façon incomplète.  
Et un tel défaut serait en rapport avec l’état de notre société contemporaine où la place du Nom du Père est 
fragilisée et sa fonction menacée. 
Dans notre cheminement, nous faisons une large place aux témoignages de l’expérience et aux questionnements 
qui y prennent naissance. Nous déterminons les textes à travailler au fur et à mesure de notre avancée et deux 
sont déjà prévus : « L’appel de transfert et la nomination » de  
Suzanne Ginestet-Delbreil et « L’homme aux loups » considéré par certains comme le premier cas d’état limite 
dans l’histoire de la psychanalyse. 
(1) Laura Dethiville- Introduction- « Winnicott, un psychanalyste dans notre temps » - Lettres de la SPF 2009/1 
(n°21). 
Groupe de travail également inscrit dans les activités du Groupe d’Études de Psychanalyse de Grenoble (GEPG). 
Les réunions auront lieu le 3ème mercredi du mois. 
Pour s’inscrire, téléphoner à l’un d’entre nous. 
Contacts : Françoise Guillaumard - 49 avenue Alsace Lorraine, 38000 Grenoble - 04 76 87 69 66   
Et Michel Lehmann – 45 avenue de l’Obiou, 38700 La Tronche - 04 76 87 89 04 
Groupe ouvert. 
 
Groupe de travail : Le Corporel et l’analytique : 
Nous poursuivons la lecture de François Perrier avec le séminaire 1971/1972 "Les corps malades du signifiant" 
dans La Chaussée d'Antin. 
Nous nous réunirons : A mon cabinet, le 3ème mercredi de chaque mois. 
Avec la participation de Renée Pérez et Etienne Miroglio 
Contact : Brigitte Corani : 3 rue Lieutenant Chanaron 38000 Grenoble – 0613136634 - brigitte.corani@orange.fr 
Groupe ouvert. 
 
 
 
 
 
 



 8 

BORDEAUX 

 
Groupe de travail : Pulsion Sublimation. Ouverture vers le Tao : 
Notre propos est d’actualiser la théorie de la pulsion en regard des contributions de la pensée d’Asie. 
Nous nous appuierons pour cela sur les traductions de Van Gulik, La sexualité sous la Chine ancienne, dans lequel 
l’auteur rend compte de l’usage de la sexualité comme technique de renforcement du Qi (énergie vitale). Là où 
Freud propose d’élucider l’énigme du sexuel, les traités taoïstes bouddhistes et confucianistes tendent à former 
des “manuels du sexe”. La sexualité ainsi organisée, codifiée garantit la réussite sociale et assure de vivre en 
harmonie avec des forces originelles. 
Cette approche interculturelle nous permet de remettre sur le métier la théorie pulsionnelle.  
Là où Freud décrit et élabore les destins des pulsions, les techniques taoïstes conduisent la pulsion. 
Nous interrogerons le mécanisme de la sublimation, point de rencontre entre les deux cultures. 
Ce groupe se tient 1 fois par mois. 
Lieu : 38 Boulevard de la Plage, 33138 Taussat 
Contacts : Edith Cannac et Nathalie Plet. (Nous contacter par mail)  
edith.cannac@free.fr - plet.nathalie@icloud.com 
Groupe ouvert. 
 
 

NICE 
 
Groupe de travail : Groupe théorico-clinique : 
Groupe de travail, de 5 à 6 participants, actuellement en remaniement. 
Existe depuis 10 ans voire plus. 
La lecture des textes fondamentaux (Freud, Ferenczi, Winnicott) et contemporains (Roussillon, Ogden) s'oriente 
vers les temps premiers du développement, les processus de symbolisation et d'appropriation subjective des 
expériences vécues. 
Les participants exerçants en cabinet ou institution (bébés, enfants, adolescents, adultes) prennent appui sur leur 
clinique et leur propre travail psychanalytique. 
Pas d'objectif de productivité mais avant tout d'élucidation de points d'achoppements théoriques et cliniques. 
Soirées de travail mensuelles, pour le moment, le 1er jeudi de chaque mois. 
Contact : Elia Moumdjieva (Membre affilié SPF) - 07 64 37 31 31 ou 06 15 95 43 71  elia.moumdjieva@gmail.com 
Groupe ouvert 
 
 

AMIENS 
 
Groupe de travail : La question de la représentation et du travail du négatif dans le champ de la psychanalyse : 
La question de la représentation et du travail du négatif dans le champ de la psychanalyse. 
Co animé par Marie Lombard et Gérard Cotte. Groupe de travail S.P.F. 
Nous approfondissons maintenant la question de la représentation et de l’inscription psychique. Le défaut de 
symbolisation ouvre la voie aux somatisations et aux agirs. Nous travaillons sur les conditions d’émergence de la 
représentation avec Bion, Winnicott, Green, Roussillon…Les failles dans ce processus pouvant se traduire dans ce 
que l’on appelle les « états limites » et la fragilisation de la construction identitaire en lien avec le malaise 
contemporain. Nous étudions les conséquences de ces failles dans la conduite des cures et le maniement du 
transfert.  
L’étude de ces textes se fera en lien avec l’expérience clinique des participants. 
Contact : On s’inscrit en téléphonant à Gérard Cotté au 03 22 91 94 95. 
Groupe ouvert 
 
 


